
BAILLY JOUE 
AVEC LE FEU 

 

V ous n’êtes pas sans savoir Mr Bailly, 
qu’à la distri, dans de nombreux établis-

sements, vous ne payez pas les heures supplé-
mentaires effectuées quotidiennement par les 
facteurs et factrices. Vous n’êtes pas sans sa-
voir que la sécabilité est appliquée parfois 6 
jours sur 7. Vous n’êtes pas sans savoir que 
vous avez fait appliquer par la force la pause 

méridienne dans certaines PPDC, et que les facteurs et factrices n’ont rien 
pour manger (pas de lieu approprié et pas de quoi s’acheter un sandwich 
dans le fin fond de la campagne), et qu’ils et elles travaillent pendant leur 
pause déjeuner (puisque cette pause méridienne n’est pas forcément une 
pause déjeuner). Par la même occasion, vous en avez profité pour rajouter 
du temps de travail sur leurs tournées, en leur supprimant leur pause de 20 
mn le matin. Vous n’êtes pas sans savoir que les repos de cycle sautent au 
dernier moment, et que les facteurs et factrices qui ne peuvent pas pour x 
raison s’en accommoder, sont sanctionné(e)s. Vous n’êtes pas sans savoir 
que tous les jours des tournées sont à découvert, même quand les absences 
sont programmées (ASA syndicale, CLM). Vous n’êtes pas sans savoir 
qu’à chaque réorg, vous supprimez des postes de travail, et que vous avez 
de plus en plus recours à des intérimaires. Vous n’êtes pas sans savoir que 
le personnel féminin, les factrices, sont épuisées physiquement et morale-
ment parce que les tournées sont trop lourdes, trop longues, car  le temps 
attribué ne correspond pas à la charge de travail. Vous n’êtes pas sans sa-
voir que les rouleurs sont de plus en plus cassés physiquement car ils rou-
lent sur 15 tournées minimum (leurs heures supplémentaires ne sont pas 
rémunérées) et que les plaques s’agrandissent. Vous n’êtes pas sans savoir 
que les facteurs (trices) sont obligés de courir, oui, de courir, pour absor-
ber leur charge de travail. Vous n’êtes pas sans savoir que vous avez mis à 
la tête de toutes ces plaques courrier souvent des DET arrogants, inhu-
mains, « des négriers des temps modernes », et qu’on pourrait graver à 
l’entrée  de ces centres la devise « marche où crève ». Vous n’êtes pas 
sans savoir que les facteurs et factrices qui veulent faire appliquer juste le 
droit, juste le droit, sont sanctionnés, passés en conseil de discipline, et 
harcelés sur leur lieu de travail par vos sous représentants qui ne font 
qu’appliquer votre politique, où sinon ce sont eux qui subiraient le même 
sort. Mr Bailly la souffrance au travail, on la connaît tous les jours. Il faut 

être très fort, Mr Bailly, pour ne pas 
craquer, pour ne pas avoir envie un 
jour de prendre une corde pour se 
pendre, ou d’enjamber un parapet 
pour sauter dans le vide. Vous n’êtes 
pas sans savoir tout cela Mr Bailly, 
puisque c’est vous qui avez mis tout 
cela en place. Seule la chasse à la ren-
tabilité compte à vos yeux. Mr Bailly, 
ces hommes et ces femmes, que vous 
considérez comme des riens, puisque 
c’est comme cela que nous le vivons 
tous les jours, vous répondent, Mr 
Bailly : Votre lettre, elle est RIEN ! 
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LE SOLEIL BRILLE 

UNE PERTE DE 
241 MILLIONS D’EUROS 

 

C ’est le montant actuel des provisions 
passées pour perte à la Banque Postale 

sur la dette grecque… soit l’équivalent de 
6.000 emplois, ou 15.000 euros par agent 
des services financiers ! Le bénéfice net 
2011 de la Banque Postale est de 412 mil-
lions d’euros soit un recul de 37% par rap-
port à 2010. Les charges liées aux nouvelles 
activités pèsent plus qu’elles ne rapportent. 
Quant à la reprise d’une partie du passif de 
Dexia par la Banque Postale, elle n’a pas 
encore été intégrée. On peut s’attendre à une 
véritable saignée dans les effectifs sur la 
période 2012-2015. En conclusion, comme 
nous l’avions affirmé en 2006, lors de la 
création de la Banque Postale, c’est l’avenir 
des postiers et du personnel qui s’en re-
trouve hypothéqué. 

 

 

MASSIVE  ATTAQUE 
CONTRE L'EMPLOI 

 

A vec seulement 1 remplacement sur 4 
départs à la Poste en 2011, 10.091 em-

plois à temps plein ont été détruits... Triste 
saignée dans les effectifs, aux conséquences 
désastreuses sur la santé des postiers. La 
baisse du trafic a atteint les 3%, en deçà des 
5% annoncés par la Direction, sur la base 
desquels les reprises d'emploi ont été opé-
rées, au rythme intempestif des restructura-
tions que nous dénonçons sans cesse. 
Une saignée d'autant trop importante, que 
l'utilisation d'emploi précaire a explosé avec 
un équivalent emploi d'environ 2.800 em-
plois en sous-traitance, ajouté aux 2.000 sala-
rié-es supplémentaires en CDD au 31 décem-
bre 2011. 
Ah, il est "beau" le modèle social de notre 
Président, belles paroles et mauvais actes... 
Une réalité qui ne masque plus l'orientation 
ultralibérale de la Direction avec sa tentative 
de passage en force de son plan d'actionnariat 
salarié, dernière étape avant l'ouverture de 
notre entreprise vers l'impé...tueuse Finance. 
Le mal être au travail, déjà trop présent par-
mi nous, les postier-es, a encore malheureu-
sement de "beaux" jours devant nous... 
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« Pour remédier à cela, un seul moyen. Se grouper dans la rue et démontrer à ces 
immondices de la Chambre des députés que le peuple ne consent plus à se laisser 
subjuguer sans résistance. 
Manifester. C'est tellement facile. 
Le peuple est le plus fort. Les forces armées et la police ne pourraient rien contre lui 
[?]. Être dominés par des hommes serait une chose insupportable. 
Pouvons-nous persister à nous laisser dominer par des impuretés, des matières excré-
mentielles ! » 

Georges Brassens, Le libertaire.  


